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Programme
 
Trio pour piano, violon, violoncelle (23’) 
Traverso pour piano, clarinette, flûte et quintette à cordes (17’) : création de la nouvelle version

- Pause -
 
Partita pour piano, harpe et quintette (17’) 
Between two waves pour  piano et 11 cordes (20’) 

« Victor Kissine, né à Saint-Pétersbourg en 1953, fait partie de ces mystérieux compositeurs qui ne craignent ni l’expressivité ni le recours à la narration mélodique sans toutefois s’y inféoder. 

« Nous retrouvons certainement dans son œuvre le romantisme de Shostakovich, Gubaidulina ou Schnittke mais sa perspective très personnelle s’inscrit dans le temps qu’il interroge, développe, étire sans craindre les silences. Victor Kissine invoque les émotions au service d’une forme dynamique, claire et forte des tensions qui l’animent. »1 L’Ensemble Musiques Nouvelles n’a cessé depuis plus de dix ans de promouvoir sa musique à travers de nombreuses créations. Il était temps de lui consacrer un programme entier afin de vous faire découvrir la stupéfiante richesse de son univers.

1 Victor Kissine, organiser le temps, de Noël Godts (Revue#3 - Musiques Nouvelles, p57) - www.musiquesnouvelles.com

VICTOR KISSINE (1953*) 

Né à Saint-Pétersbourg en1953, Victor Kissine fait ses études en composition et musicologie ainsi que son doctorat au Conservatoire de Saint-Pétersbourg. Durant les années 1980, il compose plusieurs œuvres lyriques (dont l’opéra Marat-Sade) et un grand nombre de musiques de films couronnées notamment aux festivals de Berlin et de Venise. Etabli en Belgique depuis 1990, il modifie ses orientations esthétiques en privilégiant des formations chambristes. 

Parmi les œuvres écrites depuis lors, figurent le quatuor à cordes Passe la nuit (1991) qui obtient le Premier Prix d’Irino Prize à Tokyo, Le Tombeau de Pasternak pour soprano et quatuor (1994), un Trio à clavier (1993), les Sonates pour violoncelle et piano (1995), violon et violoncelle (1996), alto et violoncelle (1998), l’octuor Schmetterling (1997), le septuor Silentium (1997), la Partita pour pianoforte, harpe et cordes (1998) ainsi que le Concerto pour piano et orchestre de chambre (1992) et un Double concerto pour flûte basse, violoncelle et cordes (1996). Sa dernière création, un Quatuor à clavier (janvier 2003) a été commandé par la Société de Musique de chambre de Lincoln Center à New-York. Ses œuvres sont éditées chez Peters-Belaieff. 

BOYAN VODENITCHAROV (1960*)
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Né en 1960, le pianiste Boyan Vodenitcharov avait déjà remporté le deuxième prix du concours international de Senegallia lorsqu'il est entré au Conservatoire d'Etat de Sofia en 1979. Il a ensuite obtenu le troisième prix du Concours international Busoni en 1981, le premier grand prix au Concours national bulgare de composition en 1982 et le troisième prix au Concours Reine Elisabeth en 1983. En 1986 et 1987, il a reçu une bourse, le " Fullbright Grant ", qui lui a permis de se perfectionner auprès de Léon Fleischer au Peabody Conservatory de Baltimore.

Depuis lors, Boyan Vodenitcharov a été acclamé aussi bien en Europe qu'aux Etats-Unis, au Canada ou au Japon. On l’a vu se produire dans de nombreux festivals, ainsi que dans de prestigieuses salles de concerts tels le Palais des Beaux-Arts de Bruxelles, le Concertgebouw d'Amsterdam, le Palais de la Musique de Strasbourg, la Salle Smetana de Prague ou le Suntori Hall de Tokyo.

Depuis une dizaine d'années, Boyan Vodenitcharov s'intéresse également aux instruments anciens tels le tangentenflügel ou le pianoforte et il a collaboré avec de grands spécialistes comme Ryo Terekado, Marcel Ponseele et Sigiswald Kuijken. On trouvera de nombreux enregistrements de musique classique interprétée par Boyan Vodenitcharov sous les labels Balkanton, Pavane, Vivace, Etcetera, Gega New, Cyprès et Explicit, ainsi que Denon et Phi pour la musique ancienne. 

De 1987 à 1991, il a été professeur de piano au Conservatoire d'Etat de Sofia. Il a ensuite enseigné le piano et la musique de chambre aux Conservatoires royaux de Gand et de Liège. Actuellement, il est professeur de piano et d'improvisation au Koninklijk Conservatorium de Bruxelles. 

Artiste-musicien dans toute l'acception du terme, Boyan Vodenitcharov n’hésite pas à délaisser de temps en temps la voie de la musique classique pour emprunter les chemins de traverse de la composition, de l’improvisation libre ou du jazz avec, notamment, Arnould Massart ou Steve Houben.
ENSEMBLE MUSIQUES NOUVELLES

Dirigé depuis 1997 par le compositeur et violoncelliste Jean-Paul Dessy, l’Ensemble Musiques Nouvelles réunit des musiciens virtuoses et inventifs, soucieux d’investir la musique d’une présence féconde de sens aujourd’hui, qu’ils interprètent le répertoire des siècles passés ou créent celui de notre époque. Ils initient chaque saison une cinquantaine de concerts et performances transdisciplinaires (vidéo, danse, littérature, arts électroniques, installations, extensions du corps sonores, conférences…), dont une vingtaine d’œuvres nouvelles, plusieurs cd et une revue périodique.

(http://www.musiquesnouvelles.com)

JEAN-PAUL DESSY (1963*)

Compositeur, violoncelliste, chef d’orchestre, directeur artistique de l’Ensemble Musiques Nouvelles, Jean-Paul Dessy se concentre dans la diversité, profondément et avec jubilation. Ce qu’il nomme « l’agir du musicien » relie sans les confondre le profane et le sacré dans un voyage intime en quête d’une écoute commune et partagée. 

À ce jour, il a dirigé plus de 100 créations mondiales et près de 200 œuvres de musique contemporaine d’horizons multiples et diversifiés, qu’il soit à la tête de l’Orchestre de Chambre de Wallonie, à celle de l’Ensemble Musiques Nouvelles, ou à sa déclinaison crossover, le Mons Orchestra qui collabore avec des artistes de la chanson, du rock et de la pop. De Giacinto Scelsi à Horatiu Radulescu, de Pierre Bartholomée à Victor Kissine ou de Witold Lutoslawski à Astor Piazzolla, s’ouvrent encore des chemins de traverse, inattendus, investis, tout aussi vivants : Murcof, Vénus, An Pierlé, Pierre Rapsat, David Linx, DJ Olive, Scanner… Un univers en expansion, en mutation où, selon ses propres mots, la musique s’affirme « intemporaine » plus que contemporaine, car elle « se reconnaît des fraternités multiples par-delà les époques et les genres » et « peut trouver la juste sublimation du mineur par le savant » pourvu qu’elle « recherche l’intimité du moi, son irréductible visage, et tente de le dire ».







